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N AUONS, FERNAND, FAAT
) gss RUOIR peur, GA
D iT plus MAL, LA
Rou LeTTE, MATN -~
TENANT/
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AUTREFOIS !

MAITS NON, TANDIS QUE Tor, Tu N'AS
MATS NON, R{EN QU'UNE ToUuTE pe-
GA veuT REN TITE CARIE DE REN
DiRE, Tu SRIS du Tour, MmoN

" CHERI

HA, Tu Vols QuE
A FRIT MAL,

Ce MONSIeUR
es] peuT-ETRE DouluEl,
€l puis iL A SUREMENT
DES DENTS EN TRES

MAUVAIS ETAT ..

Tu N'AS
VRAIMENT pAS
A AUOIR PeUR,

Je T'AsSuRre!
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DocTeuRr Alieno!

BEN JUSTEMENT, CHEZ
LE DENTISTE (R GALANTE-
Rig, C'EST DE PASSER

AUANT Les DAmeS

HAB, MATS NON . YRPRS DE
RAISON, CES DAMES ATTENDENT
DEpUIS PLUS LONGTEMPS QUE
moi «. ETPUIS, LA GRLANTERTE
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MAIS NON

HA | Tu voi5, MAMAN,
LE MONSIEUR RUSS
iL AVAITpEUR .« |L-

b SRIT BIEN oue

PAS DU Tout, il
DISAIT QUE C'ETAIT
PAS SoN ToUR ... MRAIS
iL AVAIT pAS pEUR!
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NANT

QUE Tu Te FA%ES
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HA NoN! GA VA
Ne PARTEZ Y BieNTOT EIRE
PAS A VOTRE

MAIS ALORS , ¢A VA
ETRE A Moi, AU PRo -
CHAIN Coup !

REMARQUEZ,S!
vous ARRANGE

Je PEUX REVENIR

UNE AUTRE
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9 'Aiueurs ,
T Y PENSE, T

AlEZ,
e docteu
NE UR PAS Vous
MANGER !/

A SUFFIT,
FERNAND!
JE VAIS ME
ACHER 1/

7 Eux DAS Y ALIER/!

UUITiNN Tout
OL’MONDF/ A peURr
3 'VeUX pAS Y AULER

REGARDE LE JEUNE
HOMME | iL EST SAGE,

MAIS Te VIENS

id Tous LeS JoUurS
QUELQUES
HEURES i
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